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WORKSHOP #4

QUATRE 
PROGRAMMES 

D’INTRAPRENEURIAT 
—

Ce quatrième workshop a été organisé dans les locaux du Groupe 
Vyv, à la Tour Montparnasse. Il visait à découvrir 4 programmes 

d’intrapreneuriat spécifiques à 4 entreprises ainsi qu’un programme 
d’accompagnement générique, adaptable aux organisations souhaitant 

lancer un programme. Le degré et les formes d’accompagnement des 
intrapreneurs étant divers, de même que la culture de l’entreprise, ce 
workshop a permis d’introduire une dimension comparative à notre 

travail d’exploration des pratiques intrapreneuriales.
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CE QU’IL FAUT RETENIR
>> Processus : chacun de ces programmes a défini un processus visant à identifier les projets et potentiels 

intrapreneurs ; les accompagner en les dotant de ressources et d’une méthode ; les concrétiser ; les 
améliorer s’ils ne sont pas encore mûrs ou orienter leurs porteurs vers d’autres voies.

>> Sélection : chacun de ces programmes a statué sur la façon de sélectionner les porteurs de projets. Il est 
intéressant de noter que là où certains donnent la responsabilité de la sélection au top management, 
d’autres laissent l’ensemble des salariés choisir à la majorité, tandis que d’autres ont choisi une solution 
hybride. 

>> Formation  : les programmes présentés incluent tous un volet formation avec des méthodes, des 
ressources et un partage d’expérience à l’égard des intrapreneurs accompagnés. Le recours à un 
accompagnement externe est également prévu dans certains d’entre eux. 

>> Rapport au collectif : les programmes ont tous réfléchi à la façon d’intégrer le processus intrapreneurial 
au collectif plus large de l’entreprise. Ils anticipent le rapport aux différentes Business Units, cherchent 
à embarquer d’autres directions (en particulier la DRH), de même que le rapport aux dirigeants 
(embarquer le top management ou, au contraire, s’en affranchir). 

>> Culture d’entreprise : tous les programmes sont adaptés et reflètent, la culture de l’entreprise. 
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EN BREF 
—

NOS INTERVENANTS

ANOUAR EL FATHI
En charge de l’innovation numérique

et de la transformation digitale
Enedis Direction Régionale Paris

MARINE JOUËT
Manager d’un programme d’intrapreneurs
et d’un programme d’accélérateur de startup

SNCF Développement

FLORE JACHIMOWICZ
Directrice Associée Innovation Groupe

Société Générale

CÉLINE DEGREEF
Fondatrice d’une plateforme au service 
de l’intrapreneuriat dans les entreprises

MyCrowdCompany

JIHANE HERIZI
Responsable du programme Alpha

Incubateur beta.gouv.fr
Services du Premier Ministre
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STRUCTURATION & LARGE DIFFUSION

INTERNAL START-UP CALL
 – Société Générale –

Un programme à spectre large

Ce programme d’intrapreneuriat a été lancé avec 
l’intention de toucher l’ensemble des salariés du 
groupe. Le Comité de Direction a travaillé en 
workshops pour identifier 16 thèmes de travail. Ces 
derniers ont permis d’identifier des propositions, 
très axées sur la dimension technologique, mais 
pas seulement.

Les propositions ont été mises en ligne sur une 
plateforme dédiée. Cette dernière a enregistré 
15 000 connexions (visiteurs uniques). 650 idées 
dont 330 ont été précisées sur un business canvas. 
144 ont été retenues pour être présentées au 
Comité de Direction. 70 startups internes (9 pays) 
ont été sélectionnées. Le programme a démarré le 
22 mai 2018, par groupes de 20 à chaque fois.  

Description du dispositif

>> D’abord, une formation des intrapreneurs 
français au niveau de l’état d’esprit. 

>> Les intrapreneurs sont ensuite pris en charge 
par des accélérateurs. Ils sont à temps plein 
pendant 6 mois, avec une lettre de mission et 
les services nécessaires. Ils sont hors les murs. 

>> Points d’étape à n+3 et n+6. À n+6, le sponsor 
décide s’il récupère ou non le programme 
dans son périmètre. Les frais des 6 mois sont 
pris en charge par la direction innovation. 

>> Ce dispositif a pour objectif d’aller chercher 
la disruption alors que, dans une entreprise 
classique, on fait de l’innovation « next step ». 

Les membres du Comité de Direction ont 
rencontré des acteurs externes qui sont venus leur 
parler du rôle de corporate investor. Ce sont les 
startups qui ont choisi leur Comité de Direction 
plutôt que les startups qui ont été choisies par ce 
dernier. Le fait que certains membres du Comité 
de Direction n’aient reçu aucune demande doit 
les amener à se poser les bonnes questions pour 
comprendre pourquoi ça a été le cas.

Pour concevoir son programme, la Société 
Générale a été accompagnée par le cabinet STIM, 
basant sa méthodologie sur la théorie C-K. Ils 
ont analysé les idées non-retenues : la disruption 
est toujours vue à l’aune de sa propre expérience. 
Ainsi, les membres du Comité de Direction ont 
sélectionné des choses qu’ils comprenaient et qui 
leur étaient directement utiles. Ils continuent 
de réfléchir en silos. Maintenant, la Direction 
Innovation cherche à réutiliser les projets 
disruptifs non-retenus.

Pour ce qui est du budget, ils ont pris en charge 
toute la masse salariale des intrapreneurs ainsi 
que les accélérations externes (pour 4 personnes = 
80000 euros sur 6 mois). Ils disposent d’un fonds 
de 130 millions d’euros sur 3 ans.
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Les 3 projets : 

>> 3117+ : projet pour améliorer la sécurité des 
femmes dans les transports en commun

>> Boutique écologique  : principe du recyclage 
au sein du groupe

>> Excellence collective pour les managers  : jeu 
de plateau pour trouver sa place et son rôle 
dans l’entreprise

Modalités

Les intrapreneurs étaient détachés 20% de leur 
temps de travail tous les vendredis pendant 6 mois 
(soit 24 vendredis au total). Les deux personnes 
ayant abandonné en cours de route l’ont fait en 
raison d’une incompatibilité avec les attentes 
initiales pour l’une et d’un manque de temps lié à 
un changement de poste pour l’autre.

Historique

Depuis 2012, le réseau SNCF au féminin 
travaillait sur l’identification d’axes stratégique 
de développement pour le groupe. La rencontre 
avec SNCF Développement a donné lieu au 
programme d’intrapreneuriat au féminin en 2017. 
30 idées ont été présentées, 3 ont été retenues 
par un comité d’experts de SNCF au Féminin. 
La sélection a été volontairement exigeante et les 
3 projets ont été soumis aux 6500 personnes du 
réseau SNCF au féminin.

Les personnes intéressées se sont portées 
candidates et seulement 9 personnes (9 femmes) 
ont été retenues, dont 7 ont intégralement achevé 
le programme. Le programme a commencé en 
octobre 2017. Un des critères de sélection était 
l’ancienneté au sein du groupe (10 à 25 ans 
d’expérience). Les 9 intrapreneurs avaient plutôt 
des profils cadre. 

✦

SÉLECTIVITÉ

INTRAPRENEURS  
AU FÉMININ

– SNCF Développement –
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AGILITÉ ET PRAGMATISME 

LA RUCHE
– Enedis – 

Historique

Il avait été initialement demandé à Anouar El 
Fathi, qui venait d’être recruté pour cela, de créer 
un lab avec un budget et une équipe. Mais Anouar 
a refusé en arguant que ce Lab ne servirait à rien 
si on restait dans une approche top-down de 
l’innovation. 45 salariés représentant différents 
corps de métier ont été réunis. Ils ont construit un 
programme d’intrapreneuriat sans impliquer les 
dirigeants, sans budget. Au départ, les dirigeants 
n’étaient pas convaincus par cela.

Processus

>> 1ère étape : le salarié a une idée qu’il dépose sur 
une plateforme, qui est sélectionnée ou non par 
les collaborateurs pour passer en crash test.

>> 2ème étape  : le salarié, avec tous ceux qui ont 
été plébiscités, passe une journée crash test. 
Ils pitchent et sélectionnent les idées les plus 
intéressantes. Les projets ne sont pas tués 

dans l’oeuf par un comité d’investissement 
interne. Ils sont classés selon leur degré de 
maturité. C’est le salarié qui « tue » son idée 
ou la fait pivoter.

>> 3ème étape  : le salarié avec un projet moins 
mature est coaché en lui donnant ce dont il a 
besoin et repart à la phase de crash test. 

>> 4ème étape  : ceux qui ont réussi à convaincre 
sont filmés et diffusés à l’ensemble des salariés 
de Paris (1300). Ce sont les salariés qui 
sélectionnent. 7 à 8 personnes pitchent. Si le 
projet emporte l’adhésion des salariés, il passe 
en développement. Si ce n’est pas le cas, il 
repart en crash test. 

Le processus de sélection est répété tous les 3 mois. 
Ensuite, les projets sont déposés sur une autre 
plateforme, sur laquelle les intrapreneurs font 
appel aux ressources internes dont ils ont besoin 
: profils, métiers, compétences, nombre d'heures 
etc. Le but est qu'il puisse développer leur projet 
le plus rapidement et frugalement possible. 



de la solution déployée. Au bout de six mois, si le 
service est pertinent, il devient un service public.  

Co-construction avec les usagers

De ce fonctionnement, il faut retenir le principe 
que rien n’est jamais construit sans consulter les 
usagers afin d’identifier, de façon très précise, 
leurs besoins. Il s’agit donc d’un fonctionnement 
en open lab. Au terme des six premiers mois, un 
comité d’investissement est réuni afin de juger de 
la pertinence du projet sur le long-terme, comme 
pour une start-up qui ferait une levée de fonds. 
Les équipes travaillent sans hiérarchie avec une 
volonté affichée de faire des produits plutôt que 
des projets. Les intrapreneurs n’ont pas vocation à 
retourner à leur poste initial. 

Aujourd’hui, le dispositif compte 58 start-ups 
d’État avec 202 membres. Beta.gouv.fr est devenu 
l’incubateur des services numériques de l’État.

✦

UN PROGRAMME GOUVERNEMENTAL : 

START-UPS D’ÉTAT
– DINSIC – 

Historique et fonctionnement

Henri Verdier, directeur interministériel du 
numérique, souhaitait initialement un projet court 
et à moindre coût. Les premiers développements 
sont nés d’une collaboration avec Pôle Emploi. En 
effet, les conseillers de Pôle Emploi constatent les 
frictions avec les citoyens et sont particulièrement 
bien placés pour identifier et faire remonter 
les irritants auxquels ceux-ci font face. La 
digitalisation d’une solution à ces problèmes est 
principalement voulue pour toucher un public qui 
soit le plus large possible. Si cela fonctionne, on 
commence à créer une start-up d’État en toute 
autonomie. 

Une équipe de deux à quatre personnes est 
constituée pour concevoir un produit en moins de 
six mois afin de résoudre le problème. L’équipe est 
détachée et formée de façon continue. Elle travaille 
avec un développeur d’affaires afin d’envisager au 
mieux les besoins des usagers. L’équipe est aussi 
dotée de développeurs pour le volet technologique 

UNE MÉTHODE RÉPLICABLE ? 

INNO@WORK 
– MyCrowdCompany –

Inno@Work est une plateforme permettant de centraliser 3 fonctions principales dans un programme d’intrapreneuriat  : 
sélectionner, financer et accélérer. 

>> Sélectionner : les projets sont identifiés selon le critère de la popularité et de l’intérêt suscité chez les collaborateurs. 

>> Financer : les financements sont attribués avec un budget participatif

>> Accélérer : constitution d’équipes de collaborateurs aux compétences complémentaires
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